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UNE dérive de plus vient, 
une nouvelle fois, sou-
lever des interrogations 

sur l'action des agents des forces 
de l'ordre durant cette période 
de crise sanitaire. Dans la nuit 
de mercredi à hier, les agents 
en faction au Carrefour-Rio au-
raient "intimidé”, “menacé” et 
“bloqué” une équipe du Samu 
social en pleine maraude de 
nuit. D'après les explications 
du responsable de cette struc-
ture sanitaire sociale, ils auraient 
séquestré une ambulance dans 
laquelle se trouvait un malade en 

cours de sauvetage. La violation 
du couvre-feu par ladite équipe 
du Samu social serait la raison 
évoquée par les agents des forces 
de l'ordre. “Les forces de l'ordre 
sont montées dans l'ambulance, 
ce qui est peu recommandé, 
avec des menaces verbales sur 
les médecins et soignants pour, 
selon eux, accompagner une 
patiente avec le Samu social 
au CHUL. Arrivés sur place, 
ils ont tous constaté qu'il était 
impossible de faire admettre 
cette dame à l'hôpital. Les hu-
manitaires du Samu Social ont 
alors négocié pour l'hôpital de 
Melen. C'est à ce moment-là 
que les choses ont dégénéré. Les 

militaires ayant refusé que l'am-
bulance bouge, au motif qu'il 
fallait attendre les ordres du 
chef. Déjà choqués par la pré-
sence des militaires à l'intérieur 
de l'ambulance, les médecins 
auraient donc exprimé leurs 
craintes et leur désapproba-
tion à leur chef qui, lui, est en 
France”, relate une source en 
service au Samu social. Laquelle 
précise que le responsable de 
cette structure sanitaire “a vai-
nement espéré échanger avec 
les agents des forces de l'ordre”. 
Une énième dérive qui devrait 
interpeller les autorités.

Libreville : une ambulance du Samu 
social bloquée en plein couvre-feu !

Rudy HOMBENET ANVINGUI
Libreville/Gabon

Une des nombreuses Interventions des équipes du Samu 
Social gabonais depuis le début du confinement. 
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Le Pari mutuel gabonais 
(PMUG) a encore fait des 
heureux. Hier, quatre pa-

rieurs, gagnants du Quinté + en 
masse commune internationale 
disputé le jeudi 11 février dernier 
sur l'hippodrome de Pornichet 
ont empoché 85 160 700 francs.
Les heureux parieurs, tous ayant 
joué à Libreville et sa périphérie, 
ont reçu des mains du directeur 
commercial du PMUG, Lionel 
Micheau, des chèques de plus 
de 21 millions de francs chacun. 
" La patience paye, je viens de 
la constater aujourd'hui avec 
ce chèque que je tiens entre les 
mains. Je suis aujourd'hui récom-
pensé pour toutes ces années où 
je n'ai cessé de jouer ", témoigne 

l'un des nouveaux millionnaires, 
gratifié pour la première fois 
après… 22 ans de paris. En ce 
qui concerne les projets à réaliser 
avec cette coquette somme, trois 
des lauréats ont l'intention de 
se faire construire une maison 
à usage d'habitation. Quant au 
4e gagnant, certainement dans 
le tourbillon de cette manne 
comme tombée du ciel, il n'a pas 
encore de projet précis. À titre 
de rappel, la masse commune 
internationale est le fruit de la 
collaboration entre le PMUG et 
le Pari mutuel urbain (PMU) par-
tenaire. Elle regroupe plus de 32 
pays partenaires dont le Gabon et 
garantit des rapports plus élevés et 
plus attractifs. Depuis son lance-
ment au Gabon en janvier 2018, 
le PMUG a déjà enregistré plus 
d'une vingtaine de gagnants à plus 
de 50 millions de francs.

PMUG : quatre parieurs empochent 
plus de 85 millions de francs

CM
Libreville/Gabon

Le directeur commercial du PMUG, Lionel Micheau, entouré 
des gagnants du dernier Quinté+ en masse commune inter-
nationale.
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